
Le chef de l’Etat se rend en
terre équato-guinéenne
pour une visite d’Etat de 48
heures. Occasion pour les
deux chefs d'Etat de faire
le tour des relations bilaté-
rales et de visiter certaines
infrastructures sociales et
économiques. Par ailleurs,
le numéro un gabonais
devra être décoré de la
plus haute distinction de ce
pays frère, «Grand collier
de l’Ordre de l’indépen-
dance de la Guinée-équa-
toriale». 

LE président de la Répu-blique, Ali Bongo Ondimba,entame, ce jour,  une visited’Etat de 48 heures en Ré-publique de Guinée-équa-toriale. Au menu, lerenforcement de la coopé-ration avec ce pays voisin.Auparavant, est prévu untête-à-tête avec son homo-logue équato-guinéen, Teo-doro Obiang NguemaMbasogo. Au programmeofficiel, la décoration duchef de l'Etat «Grand collier

de l’Ordre de l’indépen-
dance de la Guinée-équato-
riale», un dîner officiel aupalais du Peuple de Ma-labo. Demain, le numéro ungabonais visitera le nou-veau parc national de Ma-labo.Ainsi, après les honneursrendus à l’aéroport inter-national de la capitaleéquato-guinéenne, sui-vront un tête-à-tête au pa-lais de la présidence de laRépublique entre les deuxhommes d'Etat. Occasioncertainement pour faire letour des questions d’inté-rêt commun. Les perspec-tives d’un renforcement dela coopération de l’axe Li-breville-Malabo, la déci-sion d’appliquer la loi surla libre circulation au seindes pays membres de laCommunauté économiqueet monétaire de l’Afriquecentrale (Cémac), la luttepour la paix et la sécuritédans la sous-région dans lacadre de la Communautééconomique des États del’Afrique (CEEAC) dont leprésident en exercice est lenuméro un gabonais, sontautant de sujets qui pour-raient faire l’objet de ces

discussions.Ali Bongo Ondimba devraégalement recevoir de sonhomologue la plus grandedistinction honorifique dupays, celle de «Grand col-
lier de l’Ordre de l’indépen-
dance de la
Guinée-équatoriale». Toutechose qui traduit la soliditédes liens d’amitié entre les

deux présidents et leurspeuples. D'ailleurs, cettedécoration n’est attribuéequ’aux personnalités demarque de cette anciennecolonie espagnole devenueindépendante en 1968. Enoutre, il est prévu un dînerofficiel offert par le prési-dent Obiang Nguema Mba-sogo à son hôte, au palais

du peuple. Cette occasiondonnera lieu aux discours,à travers un toast pour cé-lébrer cette visite.Enfin, la journée de demainsamedi est consacrée à lavisite de certains lieux dela capitale de la Guinée-équatoriale. Il s’agira entreautres, du nouveau parcnational de Malabo où les

deux chefs d’Etat vont parailleurs déjeuner. Ce quidevra mettre un terme à lavisite d’Etat du présidentde la République gabo-naise dans ce pays, mem-bre, comme le Gabon, detoutes les organisationscommunautaires de lasous-région d’Afrique cen-trale.
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DANS notre édition d’hier, nous avons malencontreuse-ment écorché le nom de l’ambassadeur de Chine auGabon. Au lieu de Xu Changchun, il fallait plutôt lire HuChangchun. Toutes nos excuses à l’intéressé et à nos lec-teurs.
Erratum

Ali Bongo Ondimba à Malabo aujourd’hui
Coopération Gabon/Guinée-équatoriale

Jonas OSSOMBEY
Malabo/Guinée-Equatoriale

Le chef de l'Etat a plaidé,
hier, en faveur d'une nou-
velle politique et d'un
nouveau partenariat
entre l'Afrique et l'Europe.
Lesquels pourraient privi-
légier l'investissement
dans la jeunesse africaine
d'une part, et permettre
un nouvel élan à la poli-
tique de développement
durable de l'Afrique, d'au-

tre part. C'était dans le
cadre de son intervention
au sommet qui s'est tenu,
mercredi et jeudi, à Abid-
jan en Côte-d'Ivoire.

LE chef de l'Etat gabonais,Ali Bongo Ondimba, estintervenu, hier, dans lecadre du 5e SommetAfrique-Europe qui s'estouvert mercredi dernier àAbidjan en Côte d'Ivoire.Dans son propos, il a sur-tout insisté sur la néces-sité de repenser l'aide audéveloppement que l'Eu-

rope fournit au continentafricain, afin de favoriserdavantage l'accès à la for-mation et à l'emploi desjeunes en Afrique.En clair, le numéro un ga-bonais a plaidé pour unnouveau partenariat ga-gnant-gagnant entre cesdeux continents. Lequeldevrait porter un accentparticulier sur l'investis-sement dans la jeunesseafricaine et le développe-ment de l'Afrique. Le pré-sident de la Républiqueveut croire que «ce parte-

nariat d'un nouveau
genre, qui nécessite la mise
en place au profit de
l'Afrique, d'une politique
de transfert de compé-
tences et de technologies
financées sur fonds euro-
péens, permettra de séden-
tariser la jeunesse
africaine et de la préserver
de toute tentation de mi-
gration néfaste pour les
deux continents».Il faut rappeler que ces as-sises portent sur le thème: ''Investir dans la jeunesse
pour un avenir durable''.

Partant de là, le présidentivoirien, Alassane Dra-mane Ouattara, dans sondiscours d'ouverture destravaux, avait égalementplaidé en faveur d'unemeilleure formation sur lecontinent africain et
''d'une plus grande aide
européenne dans ce do-
maine''.De même, il n'avait pasmanqué d'appeler lesjeunes à ne plus tenterd'émigrer au péril deleurs vies. Tout en leurpromettant, au nom de

tous ses homologues afri-cains, d'améliorer leursconditions de vie. C'estdans cette logique que lechef de l'Etat ivoirienavait appelé ses pairs àprendre des "engage-
ments forts et innovants".D'autant que, avait-illaissé entendre, «c'est un
risque, si on n'offre pas à
cette jeunesse la forma-
tion, les emplois et l'es-
poir». Sachant qu'elle (lajeunesse) représente unpeu plus de 60% de la po-pulation africaine.

Ali Bongo Ondimba prône le partenariat gagnant-gagnant
Sommet Union africaine (UA)-Union européenne (UE)

SM
Libreville/Gabon

Poignée de mains entre les présidents gabonais et
ivoirien, Ali Bongo Ondimba et Alassane Ouattara.
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Les chefs d'Etat d'Afrique et d'Europe au terme de la cérémonie d'ouverture.
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